des  séances 

DE  L’ASSEMBLÉE  ÉLECTORALE 
DU  DÉPARTEMENT 

DE  RHÔNE  ET  LOIRE, 

Tenues  à Lyon,  depuis  le  28  Août , jufqu'au  10 
Septembre  1791. 

DÉPUTÉS  pour  la  prochaine  légijlature. 
MM. 

Michon -Dumarais  , de  Roanne  ^ Admîniflrateiir 
du  Departement.  i 

Adrien  Lamourette  , Evêque  du  Département. 
Dupuy  fils , homme  de  loi , Juge  du  Tribunal , 
à Monthrifon, 

Colomb  de  Gaft , Juge  dep^x,  à Saint-Chamond. 
Jean.  Thevenet  , Cultivateur  à Marnant , Admi- 
niftrateurdu  Direéloire  du  Diftriélde  la  Campagne 
de  Lyon. 

Sanlaville , de  Beaujeu, 

Duvant , homme  de  loi  , à Néronde , ci-devant 
AJminiftrateur  du  Direéloirt  du  Département. 

A 


(O 

Blanchon , Cultivateur  à Chaielies. 

Joviu- Molle  , de  Saint-Etienne  , Admimftrateur 
du  Département. 

Sage  , de  Sarcey  , Adminiftrateur  du  Département. 

Saulnier  , Propriétaire  à Lantigné. 

George  Caminet,  Adminiftrateur  du  Direéloirc 
du  Diftriél  de  Lyon. 

Chirat  -,  Procureur  - général  - fyndic  du  Dépar- 
tement. 

Rimoz  - Laroche tte  , ci-devant  Procureur  - fyndic 
du  Diftriél  de  Roanpe. 

Lémontey,  Suftitut  du  Procureur  de  la  Commune 
de  Lyon. 

SUPPLÉANTS. 

MM. 

bubouchet , Médecin  , de  Montbrifon. 

Béraud^  Juge  de  paix,  de  Saint-Etienne. 

Eftournel  cadet , Adminiftrateur  du  Diftriél  de 


Lyon* 

Pierre  Peillon  , de  Grignj. 
Clerieon , de  Villejranche. 


y 
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TRIBUNAL  CRIMINEL. 

A'. 

Préjîdent. 

M.  Cozon  , Juge  du  Tribunal  de  Lyon. 
Accufateur  public. 

M.  Brochet  , Procureur-  fyndic  du  Diftriél  de 
Lyon. 

Greffier. 

M.  Berger , Avoué  au  Tribunal  de  Lyon. 

HAUTS-JURÉS. 

MM. 

Bernard  de  Charpieux , Juge  de  paix  à Lyon* 
Vitet , Maire  de  Lyon. 

Suppléant  à la  Cour  de  Cajfation. 

M.  Loyer  , ci-devant  Magiftrat  de  Lyon. 
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ADMINISTRATEURS 


DU  DÉPARTEMENT. 

MM. 

Louis  Rouhér  , Commandant  de  la  Garde  Na- 
tionaie  de  NeuviiieJ 

Grand , Maire  de  St.-Gennain-au-Mont-d’or. 

Popule  , Maire  de  Roanne. 

Tiîlard-de-Tigny,  de  Charlieu, 

Mathé  , de  St. -Germain-Laval. 

Lorange  , honinie  de  loi  , de  Renaijôn. 

Vullet-Lamurette  , de  St.-Haon. 

Defportes  , du  Bois  - d'Oïn^t,  , . 

Janfon,  de  Beaujeu  , ci  - devant  Adminiftrateur 
du  Département.  " . 

Mauzerand , homme  de  loi , de  Thiiy. 

Pavy  fils  , Adminiftrateur  du  Diredoire  du  Dif- 
tricft  de  Lyon. 

Lecourt , Adminiftrateur  du.  Direéloire  du  Dif- 
tri(ft  de  Lyon. 

Ricard  , Négociant  de  Lyon. 

Chevaftu , Juge  de  paix  du  canton  de  la  Croix- 
Roufte. 

Benjamin  - Sigifmond  FroiTard  , Adminiftrateur 
du  Diftri(ft  de  Lyon. 

Moiffoimier  , Médecin  , de  Saint  - Bonnet  - le- 
Château. 


J 


Parlât  aine  , hotiime  de  loi , à feUrsl 
Dubeffey-Villechaize  ^ de  Salnt-Juïlienda-Vejïri^ 
Orifel  Taine  , Négociant , de  Monthrifon. 
Ravel-Monravel  ^ de  Sdînt-Eîienne, 
Larba-la-Gaillotiete  § Juge  de  paix  de  Sainte 
Viélor-fur-Loire. 

Richard,  de  Èourg- Argentai ^ Députe  à TAfleih-; 
blée  Nationale. 

Gautier  j homme  de  loi , à liîve-de-Gieu 

Procureur  -*  général  • Jyndic^ 

M.  Mayeuvre  de  Champvieux  , Préfident  du 
Tribunal  du  Diflriél  de  la  Campagne  dé  Lyon. 

Préfident  de  tJJfemhlée  Electorale. 

[ M.  Michon  Dumarais. 

Secrétaire^ 

-,  M.  Colomb. 

Scrutateurs^ 

'V  ^ ^ ' 

MM.  fx 

• * • r r 

Dupuis.  ^ ^ 

Eftournel;  " 

Sage.  ■ ' 
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Trônonoé  à la  clôture  des  Séances  de  VA/- 
femhlée  Éleâorale  ^ par  M.  Mt  ch  oit 
DumaRAJS ^ Préjident  de  cette  AJfemhlée^ 


Au  moment  ou  vous  m*avez  accablé  fous  uu 
fardeau  bien  au  - de£us  de  mes  forces  , . mais  dont 
vos  bontés'allégeoiènt  le  poids  5 trop  de  fentiments 
avoient  épuifé  toutes  mes  facultés  , & U me  fut 
împofiible  de  vous  les  exprimer.  Agréez  dans  ce 
moment  les  hommages  refpeélueux  de  ma  recon- 
noiffante  fenhbilité  ; mais  qu’il  me  foit  permis  de 
mettre  fous  vos  yeux  la  malTe  ënornié  des  devoirs 
que  vous  avez  impofés  à vos  Repréfentants. 

Défendre  & confolider  , au  péril  de  nos  jours , 
une  Conftitution  fondée  fur  les  bafes  inébranlables 
de  la  juftice  & de  la  raifon  , en  nous , ralliant 
autour  d’elle  comme  autour  de  l’Arclie  fainte , 
fans  ofer  y porter  des  mains  profanes  ; ramener 
le  crédit  & la  confiance  , en  éclairant  la  *Nation 
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alléger  le  fardeau  des  contributions  par  une  répar- 
tition proportionnelle  & par  l’économie  la  plus 
févere  ; alfurer  les  propriétés  contre  les  invafions 
de  la  cupidité  & les  attentats  du  crime  y par  un 
code  civil  6c  criminel  qui  protégé  efficacement  les 
biens  6c  les  perfonnes  ; donner  à l’exécution  des 
loix  l’énergie  6ç  la  célérité  , fans  lèfquelles  elles 
deviendroient  inutiles  ; écarter  avec  intelligence 
6c  courage  les  nombreux  ennemis  de  la  Conftitu- 
tion  , qui  , femblables  à un  effaim  de  mouches 
éphémères  , peuvent  l’obfcurcir  un  indant , mais 
qui  ne  parviendront  jamais  à l’altérer  ; vivifier  1 un 
par  l’autre  l'agriculture  6c  le  commerce  , ces  deux 
fources  fécondes  de  la  profpérité  d’un  État  , par 
des  loix , des  encouragements  , des  traités  avan- 
tageux avec  les  Nations  étrangères  ; procurer  à la 
génération  naiffiante  les  moyens  de  recueillir  1 abon- 
dante moilTon  que  nos  travaux  6c  nos  facrifices  lui 
préparent , par  un  plan  d’éducation  nationale  qui 
faffie  germer  dans  le  cœur  de  tous  les  jeunes 
citoyens  le  patriotifme  6c  la  vertu  ; affieoir  inva- 
riablement la  liberté  fur  les  débris  de  la  tyrannie 
8c  de  la  licence  , également  révoltantes  , également 
dangereufes  ; faire  refpeéler  au -dehors  le  nom 
François  , en  montrant  à l’univers  le  fpeéfacle 
impofant  d’une  Nation  libre  , dont  le  earaéfere 
(ionftitutionnel , fi  j’ofe  m’exprimer  ainfi  , fera  la 
modération  entée  fur  le  courage  ; combattre  enfin 
les  faéfieux  par -tout  oii  ils  fè  montreront , 6c  exé- 
ciuter  ainfi  le  plan  de  Mirabeau  , dont  le  projet 
feul  lui  a aflltré  le  titre  d’immortel  ; Telle  efl:  une 
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j>artie  de  la  tâche  que  vous  nous  avez  prefcrîte 
& dont  je  ne  pourrois  vous  préfenter  toute  l’éten-- 
due.  Cette  énumération  fuffit  pour  vous  prouver 
quelle  feroit  bien  au  deflus  de  mes  forces  , fi 
les  choix  excellents  que  Vous  avez  faits  après  moi , 
ne  me  donnoient  l’efpérance  de  trouver  dans  mes 
collègues  les  refiburces  & les  lumières  qui  me  font 
fi  néceffaires.  Mais  ce  qui  peut  fur-tout  affurer 
le  fuccès  de  notre  milfioii , c’eft  votre  confiance  , 
c’eft  la  confiance  de  ceux  dont  vous  êtes  les 
Hepréfentants. 

Si  un  infiant  a brifé  les  fers  de  douze  cents  ans 
d’efclavage  ; fi  vous  avez  repris  des  droits  impref- 
criptibles , mais  qu’un  long  aviliffement  avoit  fait 
oublier;  fi  vous  avez  vu  difparoître  l’hydre  à mille 
têtes  des  abus  de  tout  genre  qui  dilapidoient  k for- 
tune publique,  &altéroient  les  fortunes  particulières; 
eiifin , fi  vous  avez  obtenu  ime  Conftitution  qui 
feit  l’étonnement  de  l’Europe  , & qui  fera  l’admi- 
ration & le  bonheur  de  la  poftérité  , c’eft  que 
l’Aflemblée  Nationale  , toujours  inveftie  de  l’opinion 
publique  , toujours  armée  de  la  confiance  géné- 
rale , a fait  évanouir  d’un  feul  mot  les  obftacles 
ne  ceffoit  de  jeter  dans  la  carrière  qu’elle  a 
parcourue.  Sans  doute  nous  n’avons  pas  les  mêmes 
droits  pour  la  mériter  ; mais  elle  l’avok  obtenue 
avant  fes  fucces , & fes  fucces  n ont  ete  dus  qu  a 
cette  confiance. 

Ajoutez  donc , Meffieurs  , aux  intentions  pures,’ 
au  zele  qui  m’anime , la  force  d’un  affentiment, 
que  le  choix  que  vous  avez  déjà  fait  de  mpi  me 


(9') 

fait  efpërer.  Portez  daiis  les  campagnes , dans  le 
fein  des  villes  où  vous  allez  retourner,  cet  efprît 
de  bienveillance  pour  nous  , qui  les  difpoferà 
ànctLis  regarder  comme  leur$  foutiens  les  plus  zélés, 
comme  leurs  défenfeurs  les  plus  intrépides  : dites  à 
ceux  qui  les  habitent  que  laconfcièncea  diélétous  vos 
choix;  que  vous  avez  difpofédevos  fuffrages  , comme 
ils  en  auroient  eux-mêmes  difpofé  : dites-leur  que  les 
Repréfentants  que  vous  avez  élus',  brûlant  de 
zele  pour  leurs  intérêts  & pour  la  liberté  , con- 
facreront  tous  leurs  moments , & leur  exiftence 
même  s’il  le  faut , au  bonheur  de  tous  les  François: 
mais  ajoutez  que  tous  leurs  efforts  deviendroient 
impuiffants , s’ils  ne  concourent  pas  à les  féconder  ; 
que  le  retour  à la  tranquillité  fera  impofîible  , 
fi  les  perfonnes  & les  propriétés  ne  font  pas 
refpeéiées;  que  les  loix  nepourront  plus  les  protéger , 
fi  les  infraéieurs  des  loix  refient  impunis  ; qu’ils 
ne  pourront  être  fecourus  dans  leurs  befoins , 
défendus  dans  leurs  dangers , s’ils  ne  paient  exac- 
tement les  contributions  que  tout  citoyen  doit  à la 
patrie  ; que  leurs  Repréfentants  & leurs  Adminif- 
trateurs  feront  découragés  , s’ils  reçoivent  avide- 
ment & fans  examen  les  calomnies  des  libeîlifles 
& des  envieux  ; que  les  loix  feroient  inutiles  , 
fi  même  elles  n’étoient  nuifibles  , dès  que  chaque 
individu  fe  permettra  de  les  interpréter  au  gré 
de  fes  caprices  ou  de  fes  pafîions.  C’efl  à vous  , 
Mefîieurs  , qui  êtes  l’élite  des  citoyens  de  vos 
Communes  , à leur  rappeller  leurs  devoirs  : votre 
exemple  feul  fera  sûrement  pour  eux  une  inflruélion 
journalière. 
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n me  refte  à vous  exprimer'  un  fentiment 
pénible  , c'eft  le  regret  de  me  féparer  de  vous  , 
mais  l’amertume  de  ce  fentiment  eft  adoucie  p 
l’efpoir  que  vous  n’oublierez  pas  entièrement  celui 
qui  va  s’occuper  de  vos  plus  chers  intere 
Je  me  trouverois  bien  dédommagé  de  mes  peines , 
fi  lorfque  j’emporte  la  certitude  d’avoir  mente  vo  r 
eftime  , j’avois  la  certitude  , bien  plus  douce  . 
d’avoir  obtenu  votre  attachement. 


mon 


amour , ] eu* 


DISCOURS 

Prononcé  par  Monsieur  Adrien 
Lam  ou  R E T T E ^ Evêqùc  du  Département 
de  Rhône  & Loire. 


M 


ESSIEURS  ET  OHERS  CONCITOYENS, 


Je  nVi  point  voulu  interrompre  les  commence- 
ments ni  la  fuite  des  importants  travaux  que  vous 
avez  fuivis  avec  tant  d’alîiduitë , & que  vous  ache- 
vez aëluellement  avec  tant  de  fageffe. 

Et  mon  delTein  ^ en  paroilTant  un  moment  au- 
jourd’hui dans  le  fein  de  cette  vertueufe  & refpec- 
table  Affemblée  , n’eft  pas  d y déployer  le  profond 
fentiment  de  ma  reconnoilfance  pour  le  témoignage 
honorable  & imnmrtel  que  vous  m’avez  donné  de 
votre  edime  &.  de  votre  confiance.  Ce  que 
cœur  éprouve  , ed  trop  au  cleffus  des  démon 
tions  & des  couleurs  de  la  parole. 

Mais  je  dois  au  tendre  & éternel  attaclien 
que  j’ai  voué  au  troupeau  qui  m’ed  confié , de 
furer  devant  fes  Repréfentants  , quen  accep 
une  fonélion  qui  m’éloigne  pour  un  temps 
qui  ed  fi  cher  à mon  zele  & à mon 
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vifage  pardeflus  tout  les  relTources  que  cette  defti* 
îiation  me  ménage , pour  concourir  plus  efEcacem^t 
nue  ie  ne  l’ai  pu  jufqu  aujourd’hui , à le  délivrer  de 
ce  qui  trouble;  fon  repos , de  "ce  qm  oaufe  la 
défunion.  de  çe  qui  retarde  fa  profpérité  & fon 

Oui  c’eft  pouf  vous  , excellertt  peuple,  celt 
pour  vous  que  j’ai  confenti  à me  féparer  de  vous  ; 
& aucune  confidération  nauroit  obtenu  de  mon 
cœur  ce  pénible  & doulourèux  facnhce  , fi  en  rii  ar- 
rachant du  fein  d’une  contrée  qui  eft  déjà  devenue 
pour  moi  le  fein  même  de  la  nature  , je  n empor- 
misdans  mon  aine  la  certitude  de  vous  fervir  avec 
plus  de  fuccès.  & de  vous  mieux  prouver  que, 
dans  le  Pafteur  que  vous  vous  etes  donne  , vous 
poffédez  un  défenfeur . un  pere  & un  ami. 


A LYON , de  T’Imprimeiie  d’AiME  de  la  Roche  , aux 

HaUes  de  la  Grenette.  i79t. 


